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PE~TITE CHRONIQUE DES COMMISSIONS SCOLAIRES

Unî cme de gïarçons-Ecole primaire supérîeure-ia té ou-verte à la, la*e Sainît-P>aul le 1er sept. dernier. La coiîîîîîîî--sîî s
laire dle cette mîuniciîpalité a amîénagé, ù? cette fin, un local spacieux.
No>us félic.itoIls c.es coliîuînssaîres d 'écoles piatriotes. D ans chaque gros
village on devrait trouver, au1 mîoinîs, Un1e Ecole Iiiteriilajre ( NIoiléle)
d1irngee par* des intttu11hIgiîxo laïques.

Naieele J>ur..(litSQu>z, a publié les lignes suivantes a

N*<itbliez p>as que les., (-ljeînS fle que( vouIs ngigez le sontpa
dles servantes. ni dles lî>nnes <enat.La plupai:rt d'enitre elles ontreçut mie eXe et ntuti qui les *'ïeve au-dessus (le la classe dlesdoiest< eues. P our acquérir les connaissances qu'elles j ossedlent. cesjeuines-- filles se son;t impose dle louirds; sac-rifices et ont c-onsacré plusieurs
<inées dle leur jeunesse. ("'est donc dles services professionniels qu'el-les sonit apeésà rendre djans nos paoPe.1ourqjuoi ne joniraienît-
elles pas alors (les privilèges inhlérents aux professions libérales ~

Ilnu<e iiwIfi«feuii écrivait il v a qutelqîues semlainles, les l iguessuivantes dlans un journal dle Montréal. Il y a dul vrai dans cette niote:
« leý réègîcînejt e-xige qu'il y ait. <les urin11oirs pour les garçoins 011in en tr1ouîve à peu î rès nulle p'art. (C'est le sgequni ser - d'Ilrinoir ; après <lu'il est sali, les inmniondices se dépo.sent sur le p1anchier.

('ilslte dans le passage, enfin eni arrière (le la petite- construction. Ala fonte dles neiges 1 'injté*rieurl et. nî-~ne le delî<rs-, (l(s cabinets <laia1e
p~résente un aspet tellement degoûtant qu'il dé<fie la description.

L'institutrice ne s'e cupe pas e n'est pas son affaire zcs
elle (les commissaires. niais ils ne s'en occupent p>as nion plus. »

Nous ferons remarquer que d'ordinaire les institutrices font cnnaître les détails indiqués ci-haut aux conunissaires d'cls f'c,'s der-niers nie s'emlpressent peuit-être pas to)uijours assez de corri.ger les dée-
fauts signamlés par le personnel enseignant.

Dans la Rrru cairaienn. M. J. 1B. Bousquet a écrit
cfQuelle oeuvre n'accomplirait pas une homme instruit et inîfluentaul milieu d'une cnnmnîssmon scolaire ! ! ! A nion sens, il ne suffit pas
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